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1962 LT 
PnoronDEuRs Fonte Lesso nur) 75 000 mètres 132 000 mètres 
PRODUCTION 0e PETROLE BRUT Lesso mer) 1 670 000 tonnes 1.863.000 tonnes 


ACHATS DE PÉTROLE HAUT (TONNAGES ACHETÉS À EBSO ner COMPRIS) 


6 263 000 tonnes 


SAUT rnarre 


5 714 000 tonnes 


6 851 000 tonnes 


vewres TOTALES DE PRODUITS MIS 


5456 000 tonnes 


6 140 000 tonnes. 


saLANES ET Dépenses SOCIALES 152 000 000 F 165 800 000 F 
Dépenses omMMOsUsAnoNS 60 200 000 F 82 500 000 F 
bMtenE s'atbaIRES COMMERCIAL 2821700000 F 3 074 000 000 F 
TAXE INTEMIEURE TVA. DOUANE ET AUTRES IMPOTS. 1 441 800 000 F 1.578 600 000 F 
Btnence mer 0€ Lexencice 60 700 000 75 000 000 F 


rapport 


du conseil 
d'administration 


rope est, après les Étets-Unis, le principal marché pétrolier 


Pour le Groupe Esso, la son ripertance relative encore 
plus grande: c'est ainsi qu'en 1963, pour la première fois, ses ventes ont été 


ses aux États-Unis et ont représenté le tiers des 


entes Esso dans le monde, Compte tenu du dynamisme de aon économie, le 


ns la production mondiale de pétrois brut puisqu'elle na couvre 


que 4% de nes besoins. Pour apprécier © 
8 de prospection — auquel votra 


Société a donné, sn France, l'impulsion que l'on sait — qui a montré que ls 
“difficile à découvrir an grande quantité; li faut sou 


ligner enfin que cet effort se poursuit activement et que, grâce à l'amélioration 
toujours possibles et espérées. l'impartante découverte de gaz naturel de 
Hollande, dont le Groupe Eso a été l'un des deux promoteurs. en eut la preuve 

L'Europe doit donc importer Ia majeurs partie de son pétrole, En raison du 


développement et de Ia complexité de son économie, dant Le pétrale ast l'un 
des moteurs essentiels, alle doit le faire à partir de sources abondantes at 
suffisamment diversifiées pour qu'il en résulte un approvisionnement stable et 
sûr. Les groupes pétroliers internationaux, qui ont découvert et développé de 


leur organisation et le répartition géographique de leurs moyens, pour assurer 
un rôle essentiel dans l'approvisionnement de l'Europe, t l'on sait qu'ils y sont 
irremplaçables. car la conception — dont nous ne cesserons de dénoncer les 
dangers — d'échanges pétroliers négociés directement entre gouvernements 


sntreprises d'État. mettrait l'économie euro- 

des aléas de la politique internationale. 
11 est Vrai qu'il peut être parfois tentant pour les Etats de recourir à des four. 
nisseurs occasionnels qui. parce que leurs ressources peuvent ne pas être 
durables ou parce que leurs intentions sont plus politiques qu'économiques, 
consentent des conditions apparemment avantageuses: mois, ainsi que la 
remarqué récemment notre Ministre de l'Industrie, «les sources les mains 
chères sont aussi les moins sûres », et nous mettons en garde contre un appel 
accru à des sources — celles des pays du Bloc de l'Est, en particulier — que 
leur caractère politique rend essentiellement précaires. 


Depuis la signature du Traité de Rome. voici sapt ans. l'Europe des Six a fait 
des progrès substantiels non seulement dans Ia vais de l'union douanière, 
mais aussi vers la création de l'union économique qui implique une relative 
éaslisation des conditions de production et de commercialisarion an même 
temps que des produits, des capitaux 
st das hommes, Ces progrès apparaissent mme dans le domaine. pourtant 
déliest de l'agriculture 

L'industrie pétrolière, cependant, reste en dehors de cette évolution, par suite 
de l'existence, chez les Etats membres, de structures et de politiques très 
ifférantes. L'ouverture des frontières à l'intérieur du Marché Commun conduira 
4 l'harmonisation des politiques pétrolières nationales: certains États estimant 


péenne à la merci des variations 


aus certe he envisagée dans le cadre plus large de la 
la subordonnent à l'acceptation par tous d'une. 
ergie. Mais, par auite de di d'intérêts, de 


aucun accord ne semble être encore en vus sur la 

bien que ce sujet ait 

grand nombre d'études. de propositions et de débats au sein 
je la Communauté Économique Européenne. 

Le Traité de Rome a prévu la suppression progressive, 
des caractères restrictifs ot protectionnistes qui peuvent exist 

férents régimes nationaux. La France, an particulier, applique. 
un système de contingentament des import 
patible avec les objectifs du Marché Commun at devrait être amandé an co: 
auence. Malheureusement, nous devons constater que, loin d'avoir été inf 

ina un sans libéral, la oi de 1928 

l'Administration dans un sens de plus en plus contraignant, qui nous pornit 
‘dépasser largement at sa lettre et son esprit. Los décrets de février 1963, qui 
avaient pour objet de renouveler les autorisations d'importation de pétrole 
Brut à partir de 1965, ont Innové de facon regrettable, d'abord on établissant 
des discriminations entre les bénéficiaires, et aussi en donnant à l'Adminis- 
ration des pouvoirs nouveaux qui lui permettraient d'intervenir à tous les 
stades de nos activités, dans les décisions qui ralèvant normalement de la res. 
ponssbilité que les industriels assument vis-8-vis de leurs actionnaires, de leur 
Barsonnai at des consommateurs. 

La discrimination a consisté à augmanter de facon importante les autorisa- 
tions d'importation de sociétés dans lesquelles l'État à des intérêts détermi. 
anis, alors que les autorisations de 1s plupart des autres sociétés, dont nous 
sommes, étaient maintenues au même tonnage qu'en 1958, malgré l'accrois. 
sament considérable du marché depuis cette époque : il est vrai que l'apport 
du brut de ls vone franc, lequel s'effactue en dehors de tout contingent 
ment. nous permet actuellement de maintenir notre activité. Mais cette 
mesure, si elle n'était pas corrigée par une augmentation suffisante de 
l'ensemble des licances, pourrait constituer une menace sérieuse pour l'avenir 
des sociétés privées dans le cas. par axample, où le brut saharien — qui 
représenté actuellement la part la plus importante du brut importé de la 
zone franc — sæssarait de bénéficier de ce régime préférentiel. 

(Quant aux pouvoirs accrus de contrôle et d'intervention qui sont donnés 
4 l'Administration par cartainss dispositions de nouveaux décrets, ils condui. 
aient, si elles n'étaient pas reconsidérées, à une véritable mise en tutelle de 
notre industrie, contraire à l'esprit du Plan français. 1 serait néfaste pour 
l'économie française que des contraintes paralysantes puissent retarder des 
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investissements justifiés, précisément 4 une période où nos concurrents du 
Marché Commun s'équipent activement en vus de l'ouverture prévue des 
frontières entre les pays de la Communauté Economique Européenne. 

Vous conviendrez que la vois ainsi esquissés, dans la méconnaissance appi 
rente du caractère nécessairement international des problèmes. pétroliers, 
‘est pour le moins paradaxale dans un univers où le développement des échanges 
et de la coopération conditionnent l'expansion des économies. Vous come 
prendre aussi que votre Société. inquiète des conséquences possibles des 
décrets de 1962, ait dù introduire un recours auprès du Conseil d'État. 


La progression de l'économie s'est poursuivie en 1983, mais dans 
des conditions plus difficiles que pendant les snnéez antérieures. Le rythme 
de la production. aussi bien agricole qu'industrielle, s été perturbé par un hiver. 

ment rude, alors que les pertes de production, consécutives à Is 


tandis que la rannée 
Précédente, et 1 
mentation du eoûx z hausse des prix. témoi. 
anant de la difficulté particulière pour notre pays de concilier une erolssance 
rapide avec la stabilité, a été cette année l'aspect le moins satisfaisant de notre 
développement économique. Cette aggravation des pressions inflationniates. 
explique l'augmentation des importations et ls dés 

Dans ce monde concurrentiel évoqué tout à l'heure, linflstion. par ses. 
“conséquences, mène à la récession. Face à ce risque, le gouvernement à pris des 
mesures destinées à mettre un terme à l'affaiblissement progressif de notre 
Position compétitive vis-à-vis des pays étrangers. Le Plan de Stabilisation a 
été l'événement dominant de l'année 1963, en r 
une certaine discipline dans la croissance, mais le délicat problème de la 
croissance dans Ia stabilité des prix et le 


a été presque uniquement le fait des produits pétroliers, dont la part dans le 

bilan énergétique atteint maintenant 35 %. On prévoit que, dans les années 

à venir. le pétrole deviendra la source d'énergie la plus importante représentant. 

on 1970. 45 % du bilan énergétique français, le charbon ne contribuant plus 
lors que pour 35 % 


importantes de gaz naturel sur notre territoire, la satisfaction de ce besoin 
croissant devra être assurée par des importations dont les sources pourront 
atre l'Afrique du Nord, lorsque les problèmes — politiques. techniques où 
financiers — auront été résolus, et la Hollande dont les gisements conti. 
tuerant un appoint appréciable pour Ia balance énergétique de l'Europe. 

L'activité pétrolière française a porté, en 1963, sur plus da 50 millions de 
tonnes, dont plus de 90 2 de pétrole brut traité dans les rafineries le solde. 
étant constitué par des importations de produits finis. Déduction faite des. 
exportations, soutes, besoins militaires et consommations en raffineries. ln 
concommation intérieure civile, qui s'est développée à un rythme encore plus. 
rapide que celui observé l'année précédente, à représenté 35.5 millions de 
sonnes. soit une augmentation de 5,5 millions de 1onnes. ou 18 % par rapport | 
‘au chiffre de 1962 c'est le taux d'expansion le plus élevé attoint depuis les 
‘années d'après-querre. La rigueur de l'hiver 1962-1963 à évidemment contribué 
à scoroïtre la consommation des fuels de chauffage. Mais. en outre. In préfé- 
rence des industriels et des particuliers pour les combustibles liquides « affirme 
de plus en plus, si ben que l'expansion des produits lourds constitue l'essentiel 
de l'accroissement de la consommation totale. 
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gas oil 


Notre industrie doit donc faire face non seulement à In croissance très rapide 
dela demande totale qui. si elle se maintenait au rythme actuel. correspondait 
à un doublement en moins de cinq ans, mais aussi à l'évolution de Ia structure 
de la consommation. qui modifie progressivement. mais de façon radic: 
l'importance relative des différents produits. Ainsi l'essence, qui avant-querre 
était de loin le produit principal. représentant plus de 50 » de la consommation. 
a êté distancée à partir de 1948 par les fuels lourds puis, plus récemment. par 
les fueis fluides (gas oil et fuel domestique . si bien que la part de l'essence. 
en constante diminution relative, est maintenant réduite à moins de 20 
tandis que celle de l'ensemble des fuels attaint 58 %. Cette évolution peut ét 
exprimée de façon plus frappante encore : depuis 1938, la consommation 
d'essence à été multipliée par 2,6 et celle des fuels par 18. On se rappelle. du 
reste, que depuis l'origine de l'industrie pétrolière, d'autres changements 
spectaculaires ont eu lieu puisque, avant Ia généralisstion du moteur à explo 
sion. l'assence n'était qu'un sous-produit gênant, le produit noble étant alors 
le pétrole lampant: celui-ci, après une longue éclipse, a trouvé récemment 
un nouveau débouché avec l'avènement des avions à réaction. I! est fac 
«imaginer combien de tels changements rendent difficile l'établissement de 
prévisions à long terme et les choix en matière de politique comm 
d'investissement 
De plus. les prix de vente hors taxes de tous nos produits principaux ont. 
importante: si l'ampleur 
À la fois parce qu'il 


par l'État ont souvent évalué suivant la tendance invers 
mateurs qui achètent aujourd'hui l'essence moyennant un nombre d'unités 


fé est sensiblement améliorée puisque l'indice 

20 points. L'effart considérable de productivité : 

prises » done été plus que compensé, pour les consommateurs, par l'accroisser 
Pour les autres produits principaux, les soci 


lalour- 
dissement des taxes, bien que moins marqué que pour l'essence. a privé le 
consommateur de gas oil et de fuel lourd de tout où partie da l'amélioration 
réslisée. Souhaitons que l'État reconnaisse le caractère anormal de cette évo- 
lution at qu'à son tour il fasse, en faveur du consommateur, des efforts allant 
dans ls même sens que ceux réalisés jusqu'ici par l'industrie pétrolière. mais. 
s203 demander à celle-ci une participation qu'elle ne pourrait cette fois supporter 
sans un sérieux déséquilibre. La baisse récente de deux centimes par litre de 
la tane sur la carburant ordinaire est un premier pas dans une vole que nous 
æsoérons désormais ouverte 


Votre Société « poursuivi an 1963 ses efforts pour étendre et améliorer 
{encore la contribution qu'elle apporte à l'économie française et les services 
qu'elle rend aux consommateurs. Les résultats qu'elle a obtenus sont dus, 
‘dans une très large masure, à la valeur et au dévouement de son personnel qui à 
mérité vos remerciements at vos éloges, Nous sommes particulièrement 


Ce résultat, par ce qu'il représente de parsévérante vigilance, témoigne 
qualité de nos équipes. 

La production d'Esso REP dans les Landes à continué à se développer: alle 
raptésante maimtanant les trois quarts de In production métropolitaine fran 
aise et. à la fin de l'année, elle était sur le point de dépasser le rythme de 
(deux millions de tonnes par on. La reconnaissance et l'évaluation du champ de 
Lavergns, découvert en 1962, ont été poursuivies dans des conditions difficiles, 
(car les forages doivent étre effectués en déviation pour atteindre des objectifs 
situés sous fes possss de ls bois d'Arcachon. Ces efforts ont porté leurs fruits 


ESSO STANDARD SA. 
EN 1963 


puisqu'il semble maintenant que ce champ atteindra une importance compe: 

ble à celle du champ de Cazaux, Par ailleurs, l'activité d'exploration d'Ess0 
REP dans les Landes et en Languedoc à été accélérée par uns sugmentation 
sensible du nombi ls de forage en service. 

Nos ratti fordeaux, dont l'activité a été stimulée 
par le développement du marché et les consemmetions exceptionnelles de 
Fhiver, ont traité, grâce à une utilisation poussée de tous lez équipements, 
plus de 6.5 millions de tonnes de brut. Le pétrole brut approvisionné en prove. 
nance de la zone franc, dont une partie résulte d'achats faits par nos groupes 
actionnaires. Esso et Gulf, aux sociétés d'État productrices au Sai 
senté sensiblement In moitié des quantités traitées par nos raffineries, À nos 
sources de brut traditionnelles. s'est ajoutée, pour uns part importante, le 
nouvelle source libyenne, découverte et mise en exploitation par le Grout 
Esso dans des délais records. Comme les années précédentes, les navires 
notre flotte ont affactué des transports de pétrole brut non seulement pour 
notre compte, mais aussi pour celui d'autres sociétés Esso, assurant ainsi une 
activité supérieure à celle qui aurait correspondu à nos seuls besoins. 

Notre activité commerciale a porté sur la vente de près de 8 200 000 tonnes. 
je produits pétroliers. Sur le marché intérieur, où nos ventes ont progressé 
sensiblement suivant l'expansion de l'ensemble de la consommation. not 
a correspondu à plus de 14 % du marché français, À ls suite 

le profession durant l'hiver. l'Ad 

‘attribution des autorisations de 
construire, ve qui nour a permis de réaliser un important programme d'aug- 
mentation de la capacité de nos stockages. Cependant, la réglementation de 
1969 restreignant la vice, sur laquelle le Consait d'État 
toujours pas: de facon diseri- 
le développement de notre réseau de distribution de carburants. 

“après une pause en 1962. des travaux d'investissements importants ont été 
entrepris on 1963 afin d'assurer 
de nos prix de revient et 1 qualité de non travaux, actuellement 
‘en cours d'exécution, comprennent notamment l'installation d'une nouvelle 
à Port-Jérôme et la construction de notre nou. 
ul fonctionners avec une capacité de 3 millions 

1965, Cette 
“conditions les plus économiques, à l'approvisionnement 
da consommation du Sud-Est et sara bien placée pour affectuer des exportations. 
"activité de votre Société sa traduit, pour l'exercice 1963, par un chiffre 
{aires « commercial » de 3074 millions de francs, an augmentation de 
3,9 par rapport À 1982. Le profit net de l'année s'élève à 75 millions de francs. 
supérieur de 14.2 milions de francs à celui de l'an dernier, par suite de l'augr 
mentation des dividendes reçus d'Esso REP, de l'accroissement des quantités 
Vendue — accroissement dû, en partie, à la rigueur exceptionnelle de l'hiver — 
et d'une légère diminution de nos charges financières. 

11 nous parait important de mentionner que le montant des impôts et taxes 
payés à l'État ou collectés pour son compte s'est élevé à 580 millions de francs. 
Soit plus de la moitié de notre chiffre d'affaires commercial. Gite lourde 
contribution nous autorise sans doute à souligner combien il st regrettable 
que n'aient pas encore été atteints certains objectifs fiscaux du IV® Plan tendant 
à l'adaptation de la fiscalité à une économie moderne. tels que la détanation 
de in recherche scientifique et l'allègement de in structure fiscale des sooiêtés 
d'un même groupe formant une unité économique. L'année 1963 a marqué un 
temps d'arrêt à l'égard de ces objectifs, et l'on assiste au contraire à une com 
“croissante de la fiscalité qui ne peut que nuire à l'expansion économique 


minatoi 


‘et au développement du réseau routier. 
. 


(Ce rappel de nos efforts et de nos résultats explique pourquoi votre Société 
a conscience d'être un élément important de l'économie française et vous fera 
mieux comprendre combien les décrets de février 1963 nous ont paru non 


dE 


seulement injustes. mais aussi inspportuns dans Îa mesure où is ont pu tendre 
2 restreindre la participation à l'approutsionnement français de votre Société. 
aui pourtant représente en France deux des producteurs de brut les plus impor 
tants : le groupe Eszo et le groupe Guif qui, à eux deux. exploitent dans les 
parties du monde les plus diverses 20 % dez sources de brut mondiales. 

M est vrai que nos légitimes griefs semblent maintenant avoir rencontré 
Plus de compréhension auprès des Pouvoirs Publics et nous espérons que le 

ogue engagé nous apportera suffisamment d'apaisements pour que soit 
préservé le climat de coopération que nous souhaitons. 

Bien évidemment, votre Société à continué à développer sans défaillance 
ses projets d'avenir. Esso REP prépare activement les travaux d'exploration 


sous-marins au large des côtes des Landes où des forages seront entrepris 
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our découvrir 8 interpréter, don Les fau Qu nou entourent. le germes de 
l'évolution future. : a: ls 


. 
Le Comp de Résa a le Ban, sb 31 _ 
Goma den ambre 1883, vous sont 
La béni savant à Fm ses 
de pet à vont à Fou nor2e 
le total dponiie nt de DETTE TT 
M vou ar propon de eur donner l'ttettion usant 
nr" TS 
= omis eur F sen 
— Report à nouveau Nr 
ù Foro 


F. 78 48 203,50 


Contormémnt mx dooutions de Farle 1 ds tés 
eme 
aamiinaar nt à enpiration chaque nds lors dla ne 


vous appartiendra anfin de fixer le montant des jetons de és 
résence ai 

au Consait & Administration _ où 
4 pour l'exercice 1964, ainsi que les émoluments 
da vos Commissaires aus Comptes pour le même exercice, 
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rapports techniques 


relations sociales 


effectifs ot salaires 


L'eftectittotat d'Esso Standard S,A.F. 
& peu près stationnaire : 


du personnel est demeuré {rès satis- 
faisant, est sensiblement équivalent 
À celui des exercices précédents. 
Poursuivant la palltique de ces der 
nières années vis-à-vis du personne 
des sociétés du Groupe opérant en 
Afrique du Nord dar 

zone franc et que 
‘ont amené à regagner Ia France, Esso 
Sundard SLA. a aceueill cette 
année 56 personnes, ce qui porte à 
22 le total des translerts cectués à 
a fin de 1983. 

En application des dispositions prises 
jans le cadre de In profession, los 
salaires réels ont 616 majorés de 
282 au 1 février 1969 et de 3,5 
aù de juin. Par ailleurs, la prime 
spéciale a 66 porée à 5,5% des 
salaires pout les deux versements 
efectués à fin mars et fin septembre. 
Le montant global des appaintements 
et salaires payés pour travaux cfec- 
Us s'est élevé à 110A millons de 
francs et les dépenses sociales 


I 


résultent des obligations légales. 
contractuelles et des dépenses prises 
à l'initiative de ls Société, calcuiées 
sur les mêmes bases, à 501 X de ce 
otal, soit 58,4 milions de francs. 


hiérarchie. 
Un nouveau cycle a été développé 
pour familariser un. certain nombre 


cadres aux méthodes de travail 
nécassitées par le trañement de l'n- 
formation par ordinateur. 

Faisant suite à une décision prise 
en 190 et motivée par le développe 
ment des possibilités fers par le 
Collège d'Enseignement Technique 
de Bolbec, l'école d'apprentissage de 
a range de Por-dérème a 016 
fermée à 1 fn du mois de juillet, 

En vue de doter ln Société d'une 
melleure structure d'organisation et 
Ge former un nombre sufisant de 
ndres supérieurs pour ans Besoins 
actuels et futurs une grande attention 
at portée au plan « Organisation et 
Promotion » qui fait l'objet de rèvi- 
sions requires. 


taux de fréquence des accidents 
RAFFINERIE DE PORT-JÉROME 


plan de suggestions 


Le plan de suggestions a fonctionné 
de laçon satisfaisante, bien que le 
nombre d'idées reçues ait été en 
légère régression : 1316 suggestions 
nt été étudiées, dant 489 priméos 
Lo montant total des primes à attaint 
83 580 franes. 


sécurité 


En 1969, 106 accidents avec arrêt de 
travail ont été dénombrés au lieu de 
122 pour l'exercice précédent. C'est 
le chiire le plus faible oblenu par 
notre Soclôté, et ces progrès concar. 
nent tous les secteurs d'activité. 

De longues périodes sans aceident 
ont été notées dans les raflinares 
au centre de rechorche de Mont 
Saint-Algnan et à l'atelier de répar 
tion des wagons-citarnes de Persan 
Beaumont. 

Ces résultats confirment la premiè 
place qu'occupe noire Société dans 
l'industrie du pétrole en matière de 
sécurité. 

Esso Standard S.A.F, figure certa 
nüment parmi les entreprises fran- 
çaises les plus vigllantes dans le 
domaine de Ia prévention des acci. 
dents du travail, 


aide au logement 


Esso Standard S.A.F. a poureului sa 
poiltique d'aide au logement en 
faveur de son personnel. Le montant 
des prêts accordés, tant pour la 
construction que pour l'acquisition 
au l'aménagement de logements, 
s'est élevé à 5 200 000 francs. 


Socltté (Sécurité Sociale et 
Mutuelle du Pétiole) continuent à 
régler les prestations sur les leur de 
Wravail dans nos principaux établis: 
sements. Ainsi, un total de 65 000 
dossiors à été examiné au cours de 
l'exercice 1963. 

Le régime de rotraites à été amélioré 
cote année par la revalorisation de 
la totalité des éléments composant 
ls rotraite et par l'augmentation des 
rentes do vouves. 

Les institutions de retraites auxquelles 
participe notre parsonnel ont encais- 
sé, au cours de l'exercice, 17340000 
francs de cotisations et versé 
44030 000 francs à 2780 retraltés. 


services médicaux et sociaux 
Les services médicaux de la Société 
continué d'assurer les era 
d'engagement etes visites annuelles, 
auxquels s'ajoutent un nombre impor 
tant de consultations de la part du 
persannel 

En llaison avec le Centre National de 
‘Translusion Sanguine, une collecte 
de sang a été organisée au siège 
social d'Esso Standard S.AF. 

Le service social de notré Société, 
en dehors de son action habituell 
auprès du personnel, concrétisée 
par près de 4 000 visites et démar- 
ches et une centaine de placements. 
médicaus et sociaux, a organisé les. 
vacances de mille enfants dans. 
les colonies. installées en Vendée, 
Haute-Savoie et Isère. 


exploration et production 


titres miniers. 


A la fin de l'année 1963, Esso REP 
exerçalt ses activités, soit directe. 
ment, soit un association, aut sept 
permis de recherches couvrant ut 

superficie totale de 16 004 Mlombt 


carrés, Conformément à la législation 
sur les permis de recherches, dos 
réductions substan 


l'expiration 
validité d'une part importante des 
perl 


Compte tenu 
déjà déposées anté. 
rieuroment & l'année 1968, y avait 
au 31 décembre dernier six demanch 
Mribution de permis en cours 
l'instruction, pour un total de 4546 
Wilométres carrés. 
Le permis marin de Landes-Atl 
tique, sollicité en mars 1961, a été 
accordé à Esso REP par décret du 
16 janvier 1968. 
Aucun nouveau titre d'exploitation 
n'ayant été attribué au cours de 
'evorcice 1963, Esso REP détenait, 
au 81 décembre 1983, la concession 
le Parents, les permis d'exploitation 
le Moïhes ct de Lugos et une autori- 
‘sation d'exploitation anticipée pour 
Caraux. Les demandes de concession 
concernant les gisements de Mothes 


ot de Caraux, déposées par Esso 
REP on 1960, sont toujours en cours 
d'instruction, 


exploration et exploitation 


graphiques aur Le terrain, 
nt été Mendes in 1982 dans 
ssin_ languedocien, ont été 
peursulvies pendant. toute l'année 
4963. Les résultats des travaux de 


auxquels 1 Haut 
récapltulative de tous les forages 
faits dans cette région, ot enfin ceux 
de la géaphysique, ont permis de 
réaliser une importante synthèse qu 

très complet sur 


En ce qui conceme la géaphysique, 
l'activité sur le terrain a 808 internit. 
lente et a porté essantiellement sur 
des levbs sismigues complémentaires 
de détail. Dour cents Milomètres de 
profils ont été levés contre quatre 
conts l'année précédente. En revap- 
‘che. l'aetil® du central de restitution 
ot dos Intorprétateurs a êté Intense st 
ininterrompue du début à la fin de 
l'année. 

Dans le domaine des forages, l'etat 
principal a concerné. l'exploration: 
‘el se traduit par un accroissement 
très sensible par rapport à l'année 
précédente, Le nambre des appareils 


” 


forages entrepris et profondeurs forées _— 


effectifs 


approvisionnements et transports 


nombre de forages achats de pétrole brut 


Les bruts importés de l'étranger se 
sont montés à 3 432 000 tonnes, on 
augmentation de 678 000 tonnes sur 
1962. Le brut libyen, dont lus impor 
tations ont commencé en 1961 a 
atteint, en 1983, la chifire de 1 272 000 
lonnes, soit environ 18 #; dos achats. 
lolaur destinés à Esso Standard 
La part du brut du Var 


importations et exportations. 
de produits finis 


Los Importations de produits finis ont 
‘été d'onviron 126 000 lannes on 1983. 
Comme les années ph 

‘elles ont consisté essentiollement en 
essunces aviation, lubrifiants spé 
{claux et produits d'addition. 

Les exportations. qui s'étaient leu 

À 284 000 tonne. en 1962, ont rep 
santé 135 000 tonné 

quelles se sont ajoutées 131 000 
tonnes de produits finis erportés au 
litre d'opérations de traitement à 
façon de pétrole brut, 

Al laut noter que les exportations de 
lubrifiants sont en _ augmentation 
notable puisqu'alles sont passées de 
2768 tonnes an 1962 à 34 773 tonnes 
en 1963. 


transports maritimes. 


Les transports maritimes de pétrale 

brut et de produits finis. par navires 

RAR ont tatalisé Ciel 
soit une diminution 

3 au l'année préchdents. Ca tone 

se décompose en 4857 600 

transportées par nos navires 


où par navires atfrétés À long terme 
où en voyages consécutifs, et 
2 069 180 tonnes transportées par des. 
bitiments affrétés au voyage. 

Cette diminution s'explique par l'im- 
portance moindre des transports 
effectués pour le compte des autres 
sociétés du Groupe, du fait de la 
réduction de notre disponibilité de 
tonnage. Trois contrats d'affrète- 
ment de navires long-cout 


« Flordol » (29 503 tonnes 
en lourd), « Vendämiaire 
ot « Lorraine » (26 890 
lonnes). Par contre, un nouveau 
contrat a été conclu pour l'offre 
ment pour sept ans, à compter 
d'octobre 19%4, d'un pétrolier neuf, 
le « Germinal », de 54 900 tonnes. 
Dans le domaine du cabotage, y a 
lieu de noter la mise hors service, on 
décembre, de l' « Esso Gascogne n, 
dont la construction remontait 
vingt-quat qui était af 
au transport das produits raffinés en, 
Méditerrané 


transports intérieurs 


Les transports intérieurs de produits 
ins an. vrac ont parté sur un total 
Ue 4285 00 tonnes, en progression 
Ge 20 # sur 192, Celte progression 
concerme_ principalement les_trans- 
ports par vole lrrée et par route. Le 
caracthre le plus marquant de ces 
transports est l'amplitude de plus en 
plus accusée de leur modulation 
saisonnière due à l'importance erois- 
sante de le consommation de Tuels 
uïdes, et qui pose des problèmes. 
d'expleitation pour la satisfaction 


dos besoins en période de pointe. 
En ce qui conceme les pipelines, le 
principe d'un pipeline de produits 
finis, composé d'une conduite prin- 
cipale joignant les. raffineries de 
a région lyonnaise 
avec des branches vers Dijon, Saint. 
Etienne 
k 
S.A.F. participe aux 
En 1963, la Société TRAPIL, qui 
exploite le réseau de pipelines Le 
Haure-Paris, a erminé les travaux de 
prolongation de In seconde conduite, 
a qu # porté la capacité de pointe du 
système à plus de 500 009 tonnes par. 
mois, Ess0 Standar 
de cote extension de 


Par ailleurs, TRAPIL a obtenu l'au- 
orisation de construire une troisième 


mètre dont le premier tronçon Rouon- 


1064. 
Dans le domaine des transports 
fluviaux, notre Société mettra en 
senice en octobre prochain un, 
convoi poussé destiné au transport 
des produits noirs et blancs entre la 
Seine-Maritime et Paris. Ce convoi, 
‘composé d'un pousseur de 1200/1500 
(CV et de trois « barges » de 1500 m* 
chacune, sera autoréchaufté. 

Sur les autres voies. navigables, 
l'état des travaux de modernisation ne 
permet pas encore l'utilisation de tels 
matériels modernes et d'exploitation 
éconamique, 

Dans le domaine des transports 
ferroviaires, le fait marquant est 
‘entrée dans le parc d'Esso Standard 
SAF. des promiers wagons de 


NOTA où Lomate 


transports 
de produits 
finis 


grande capacité (80 m') À boggles, 
loués à des entreprises spécialisées. 
Ce matériel, conçu pour racevoir 
Ulérieurament un système d'attelage 
automatique, sera utilisé Tout part 
gullèrament pour la constitution de 
trains complets, programmés à 
horaires fixes aur certaines ralations 
à grand débit 


achats de matériel 
La valeur globale des factures de 
toutes catégories passées par le 
département des achats, dont l'acti- 
vité ne porte que sur los produits 
autres que les produits pétroliers 
s'dlèus pour 1963 à plus de 179 000 000 
francs, an augmentation de 18 % sur 
l'année 1962 

Dans ce total est compria le matériel 
destiné à l'exportation, acheté. pour 
le compte de fillales de Ia Standard 
Oil Company (New Jersey). La valeur 
des factures corraspondantes s'4lève 
à plus de 10 000 090 franes, 


inspection et normalisation 


Le service contral d'inspection du 
matériel a continué son activité, à La 
Jois à l'intérieur de notre Société en 
liaison avec les différenté services 
de construction et d'entretien, et à 
l'extérieur, tant pour notre compté que 
pour celui des sociétés étrangères 
atflides au Groupe de Ia Standard Où 
Company (New Jersey) 

Le seryics normalisation 2 continué 
son action, dent une parie importante 
s'exerce dans le cadre de l'ensem- 
ble de la profession. 


n” 


raffinage 


Los raffineries de Port-dérôme ot de 
Bordeaux ont mis en œuvre, en 1963, 
6351000 tonnes de pétrole brut 
contre 5 714 00 tonnes distillés l'a 
née précédente 


inerie de Port-Jérôme 


En 1963, la rafinorie de Port-Jérème 
a trallé 4424000 tonnes de brut 
contre 3 844 000 tonnes on 1962. Les 
opérations ont été conduites de façon 
à satisfaire les besoins Importants 
do fuel domestique provoqués par un 
hiver exceptionnellement froid et 
aussi on vue de constituer des 
réserves pour l'hiver suivant. Un 
tonnage record de brut a pu être 
traité grâce à l'utilisation de tous nos 
moyens de production modernes et 
anciens. Cette performance a été 
réalisée bien que certaines installa- 
tions durent être arrêtées en cours 
d'année pour des inspections tech. 
niques : unité de distillation, unité de 
cracking catalytique et unité de retar- 
ming catalytique. L'unité de cracking 
catalytique, qui a fait l'objet d'une 
inspection, était en service continu 
depuis vingt-sept mois. La technique 
d'inspection en marche des équipe. 
ments à contribué à l'espacement 
de ces arrêts. 

Les travaux de construction ont été 
activement poursulis en 1963, Dans 


le cadre du programme d'expansio 
des moyens de praduetion des h 

la construction d'une nouvelle unité 
de traitoment au phénol a été entre 
prise en remplacement d'une ins- 
lalltion ancienne. Sa mise en ser. 
vica est prévue pour avril 1965, D'aut 
part, le programme de construction 
do stockages pour faire face aux 
variations saisonnières de la demande 
et pour satistaire aux obligations 
légales de stockage de réserve, à été 
poursuivi 

D'importants travaux ont êté réalisés 
pour lutter contre la pollution des 
eau ot de l'air. ll comprennent, en 
particulier, la réalisation d'un nouveau 
résoau d'égouts permettant de collec 
or séparément les eaux en contact 
avec les hydrocarbures et l'effluent 
eau de la raffinerie. 

sépar 
cité de récupération des  hydrocar. 
bures avant rejet de l'eau en Seine, 
a été mis en service en fin d'année 
À la centrale thermique, les quatre 
cheminées anciennes de faible hau- 
teur ont été remplacées par une 
haute cheminée commune assurant 
une meilleure dispersion de la fumée, 


raffinerie de Bordeaux 


La raffinerie de Bordeaux a distilé 
2127000 tonnes de brut contre 


production 

des raffineries 

DE PORTJEMOUE EF DE RORGEAUX 
(produits consommés 

en raffisarie exclus) 


1 870 000 tonnes en 1962. Ce Lont 
comprend 1 852000 tonnes dt 
des Landes fourni par Esso REP. 
Les opérations de 143 ont été 
conduites en vue de distiller à Bor- 
deaux la totalité de Ja. production 
d'Esso REP dans les Landes, 


raffinerie de Fos 


L'autorisation de traiter des produits 
péirollers dans une rafinerie à Fo: 
été octroyée à Esso 
par un décret du 9 
octobre 1963. 
Les études techniques relatives à la 
construction de cette raffinerie de 
3000 000 tonnes de capaclté sont 
terminées. L'approvisionnement du 
matériel et les travaux sont en cours 
et le parc de stochage est en voie 


d'achèvement. Les lignes de raccor- 
dement au pipeline Sud-Européen 
sont en place. 

Les études et démarches pour les 
divers raccordements (pipelines, pro 


Le bâtiment administratit est terminé 
et les bôtiments Industriels sont en 
cours de construction. 
La mise en service de la raffinerie de 
FossurMer est prévue pour le 
rmileu de l'année 1965. 


raffinerie de La Mailleraye 


En 1063, la raffinerie de La Mailleraye 
a fabriqué 60500 tonnes d'huiles, 
graisses et produits spéciaux, contre 
49 600 tonnes en 1962. 


produits chimiques 


se faire sentir d'une façon 
aur l'ensemble du marché des pro- 
‘duits chimiques. 

Le chiffre d'affaires. correspondant 


gente, soit une progression de 26 1. 
1 faut noter un accroissement des 
exportations dont la valeur s'est 
élevée en un an de 11 à 14,8 millions 
francs, accusant une augmentation 
de 34 %. Par contre, en tonnage, les 
ventes de produits chimiques ont 
progressé plus lentement ; elles sont 
passées de 192 000 à 209 000 tonnes, 
soit une augmentation de 9%. Le 
développement des ventes, moins 
rapide en tonnage qu'en valeur, 
résulte du fait qu'un contrat do four: 
nitures de produits de bas à prix peu 
élevé n'a pas été renouvelé en 1963. 
Les installations producirices d'éthye 


propylène et butadibne ont été 

capacité maximum 
produits sont voisins 
de ceux de l'année précédente. De 
nouveau réservoirs, sous pression, 
rafinerie de Port: 


ne, qui ont été réeupédiées aux 

ines françaises utilisatrices.. 

Les ventes d'hydrocarbures sroma- 

tiques, orlhoxylène et parasyiène à 
% de pureté, se sont développées 

façon satisfaisante ainsi que les 

exportations de paranylène qui doivent 


sommes dépensées 
pour la construction 
d'installations 

de pétrochimie 


au 31 décembre de chaque ann 


Esso Standard SA. assure la 
commercialisation en France de 
VEsso But! produit par la Société 
du Caoutchouc Butyl (SOCABU) 
dans son usine de Notre-Dame-de- 
Gravenchon. 11 est à noter que le 
centre de recherche d'Esso Standard 
SAF à Mont-Saint-Aignan a été 
équipé pour apporter son aide tech 
nique au développement des ventes. 
et les résultats de l'année 1963 sont 
extrèmement satistaisants, 


Enfin, rappelons que les résines de 
Pétrole Escoroz, produites dans 
l'usine de Standard-Kühimann à 
Estaque, sont en rapide développe. 
ment : les ventes de l'année 1963 
ont plus que doublé par rapport à 
celles cie 1962. 

Ces produits trouvent des applis 
lions extrimement | intéressantes 
dans les domaines les plus divers 
industries du caoutchouc, du papier, 
des pointures et vernis, etc: 


recherches et développements 


Dix millions de francs ont été consa- 
étés par Esso Standard S,A,F, aux 
travaux de recherche en 1963 (ehifro 
qui ne comprend pas les dépenses 
d'équipement qui ont atteint 1,6 mit. 
lion). Cette somme est du même 
ordre qu'en 1962. Une part importante 
2 été allectée à des travaux ontreptis. 
pour la compte d'Esso Résearch and 
Engineering Company dans le cadre 
du contrat d'assistance Iechnique 
conclu entre cette société ot Esso 
Standard S.A.F, 

Le centre de recherche de Mont. 
x de Mont. 


on de chaufferie expédi- 
qui permettra une étude plus 
la combustion en liaison 
avec le problème de la pallution 
Aimosphérique. 
Par ailleurs, les études sur produits 
destinés à l'agriculture seront facil. 
tées par la réalisation d'une serre ex. 
Périmentale et d'un verger d'un demi. 


hactare sur les terrains du centre, 
Dans ls domaine des produits pétro- 
liors, 1 y lieu de signaler la misa en 
aphlication, à la suite d'importantes. 
recherches, du procédé d'obtention 
d'hulles spéciales Industrielles par 
hydrogénation. 

Des études sur les llants colorés en 
émulsion, dont une version résistant 
aux hydrocarbures pour la confec- 
tion de parkings, pistes, ele, ont 
été couronnées de succès sur le 
plan industriel. 

Outre les études courantes sur pro- 
duits pâtroliers et produits chi 
miques, | y a lieu de souligner 
l'accroissement des travaux effectués 
en vue du la mise au point des pro- 
duits dans le domaine des résines 
dérivées du pétrole, sinsi que du 
caoutchouc butyl. 

Un projet d'extension des bâtiments 
du centre de recherche de Mant- 
Saint-Aignan est à l'étude. 


sommes dépensées 
pour les recherches 
de laboratoire 


ins totaut français (civils, 
exportations et 
consommations des raffineries) 
produits pétrolers ont été de 
50400 000 tonnes en 1963 contre 
43 700 000 tonnes «en 196, soit une 
augmentation de 15,3% 


sont élevées à 6 141 000 tonnes 


marché intérieur 


La consommation de produits pét 
liera sur le marché Intérieur françal 
a augmenté, par rapport à 1962, 
de 5500000 tonnes pour atteindre 
35 600 00Ù lonnes, soit une progres 
sion d'environ 18% faisant suite à 
un accroissement de 17% entre 1961 
et 1042. 
(Cette progression à été très variable 
selon les produits et particulièrement 
rapide pour les fuels, en raison d'un 
hiver rigoureux. 

Les ventes d'Esso Standard SA.F. 
sur le marché inlérieur se sont 
élevées à 5 124 000 tonnes, soit une 
augmentation de 11,6 X par rapport 
à l'année 1962. 


produits blancs 


La consommation de carburants 
auto s'est accrue de 88 


] | activités commerciales 


LR ————— , 


supérieur à celui ‘enregistré entre 


consommation de aupercarburant a 
dé nettement plus accentué que 
celle d'essence auto (17 % pour le 
supercarburant, contre 29 X pour 


do carburants auto et 
toujours le super- 


l'Esso Extra 
carburant 1e plu 
Le marché 

4 
pement de l'utlisation d'appareils À 
faction. Les ventes d'essence avi 
Hlon ont diminué de 18,7 X alors que 
celles de carburéacteur — bien supé- 
rieures 


l'ensemble du marché. 
La consommation de gas-oll à pro- 
gressé de 11,9 % on 1983, Les ventes 

ss0 Standard S.A.F. ont corres: 
pondu à un peu plus 


fortement 
l'hiver rigoureux et notamment des. 
grèves des charbonnages du début 
de 1963. L'effort constant d'initiative 
et le dévouement dont le personnel 
à fait preuve ont permis de faire 


weloppée du fait de 


face aux besoins supplémentaires 
résultant de l'augmentation excep- 
tionnelle de la demande: 

Cette année encore, les ventes de 
fuel domestique ont progressé plus 
rapidement que toute autre vente dé 
Produits pétroliers : elles ont aug- 
menté de 30,9 %. Pour la pramière 
fois, les ventes de fuel domestiq 
ont dépassé les ventes do carburants, 
Les ventes de la Société ont corros 
do ce marché. 


tandis quo la consommation de fu 
lourds a progressé de 24,8%. Los 
ventes d'Esso Standard S.A.F. ont 
nté respoctivement 11,8% et 
des marchés de ces del 


produits. 


lubrifiants et bitumes 


Los ventes de lubrifiants sur le 
marché intérieur ont augmenté de 
SA %; calles effectuées par Esso 
Standard S.A.F. représentent 26,8 % 
des ventes totales, 

L'expansion de la consommation de 
bitumes — qui avait été moins rapide 
‘en 1962 — x repris nettement en 1963. 
Les progrès ant été de 13,5 %. La part 
des ventes de la Société à représenté 
242% du marché des bitumes. 
Ésso Slandard S.AF, en liaison 
étroite avec les services techniques. 
du Ger de France, à mis au point et 
fourni les produits spéciaus bitume 
noux nécessaires à là protection de 
lronçons immergés, roprésentant 13 
Hilemôtres de la conduite profôtée 
Pourlatranspert du gaz d'Hassi R'Mel 
‘en Europe occidentale, 


a 


spécialités agricoles 


L'hiver rigoureux n'a pas: favorisé 
les ventes d'insectiides. Par cont 
l'été rè pluvieux a êté particulière. 
ment proplce aux ventes de fongi- 
cides utilisés dans la lutte cont 


développer de façon 
sante. 

Notre Société a été ia première du 
Groupe Esso à commercialiser en 
3963. « Mulch » pétrolier, produit 
mis au point par Esso Research 
Engineering Company. Ce pr 
permet d'obtenir, en particulier pc 
les cultures maraichères, des récol 
at plus abondant 
pour la plante ni pour le 


exploitation et distribution 


Pour faire face à l'accroissement 
constant de la consommation de 
produits péirollers, rendu particuliè. 
sensible pour le fuel domes. 
tique par la rigueur de l'hiver 1062. 
1963, Ésso Standard S.A.F. à réalisé 
un très important programme d'aug 
mentation de la capacité de stockagl 
dans 505 dépôts de distribution. 
C'est sinsi que lin 1963, la capacité 
des 51 dépôts Esso représentait 
320 000 m° au lieu de 277 000 m° en 
1962 Les dépôts de Rennes (3 710 m3) 
8t du Puy (2730 m') ont été mis en 
service au cours de l'année en 
remplacement d'installations ancien 
nes. Le dépôt de Saint-Ouen a êté 
Squipé de Complaurs de chargement 


permettant d'améliorer les conditions 
de remplissage des véhicules de 
livraison, ainsi que le contréle des. 
quantités chargées. 

La nouvelle 

Clermont 


de bitumes de 
a été achevé. 
les usines de lubrifiants. de 
Gonnelliers et de Part-Saint-Lou 

les machines à conditionner les 
hulles ont été modifiées du façon à 
en augmenter la cadence moyenne 
production. 

eau de distribution est appt 


ot par 
3 camions en location sous contrat. 
Le parc des véhicules de |vraison 
à la fin de 1963, 163 
camions-citernes, dont 104 camions 
de 19 000 à 31 000 litres ot 59 de 12 000 
à 14000 litres. La Socidté poursuit 
mn elfort de modernisation en 
substituant progressivement aux 
camlons-citomes de 27 000 ot 12 000 
litres des véhicules en métal léger de 
1000 et de 14 00 litres. 

Du fait de la réglementation de 1959 
relative à la création de nouvelles 
stations-service, l'expansion de notre 
réseau de distribution de carburants 
et de gas-oil est pratiquement arrêtée 
et tous nos efforts ont porté sur 
l'accroissement de la productivité du 
réseau existant, 

Esso Standard S.A.F. entretient des 
relations permanentes avec. toutes 
les entroprises utilsatrices des pro- 
duits qu'elle met sur le marché. Ces 
contacts aboutissent à des recom 
Mandations, voire même à des pré 
conisations exclusives de nos pre- 
duits par certains constructeurs, 
dont notamment la Société des 
Automobiles. Peugeot. 


À 
WU 


VU 


commentaires financiers 


L'exsrcice 1963 a été carnctériaé par 
une augmentation des pralis déga- 
és, par une augmentation des dé. 
Denses d'in 

réduction de 
terme, 


LES INVESTISSEMENTS 
ET LES MOYENS 
DE FINANCEMENT 


À - Les investissements 

1. IMMOBILISATIONS 

Le lotai des dépenses d'immobill- 

setiont des trois dernières années 

s'est dievé à F 246 milions, dont 37 % 

au tire de l'eercics 1963. Elles 
inalysent comme 11 est indiqué 

dans le tablenu ciessous 
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Sstibution transports intérieurs 
Les dépenses d'nsetissements 
Pebrésent 3 du otal ds dsponees 
'mmablisaions en 1863: 

Elles ont été consacrées principale- 
ment à l'augmentation des mage 
pda ui la modernisation du 
lésanu de uibation n 
camions-citernes. AS 
transparts maritimes 
Le pourcentage des dépenses consa- 
rs mur amsports males conte 


nue de diminuer puisqu'il n'a repré. 
senté en 1963 qu'un montant minime, 
de l'ordre de 09 % des dépenses 
d'immabilisations, 


dministratif 


Les dépenses de 1983 se sont m 
tenues à un niveau sensiblement égal 
à celui des exercices précédents. Les 
dépenses de construction du nouveau 
siège social, situé au Rond-Point du 
la Défunse ont êté effectubos oar la 
socièté 


suivante, 


2. AUTRES VALEURS 
IMMOBILISÉES. 


sugmentation nette de F 309 mi: 
lions de ce poste par rapport à 1982 
Proviunt essontiellement de : 

—F 204 millions de créances et 
avances à long lerme, dont F 188 
millions d'avances consenties par 
Esso Standard S.A.F. à la société 
C.LCO,DE. pour le financement de 
la construction du nouveau siège 
social 

— F 9.8 millions d'accroissement de 
cours de prêts consentis. 

— F 18 million de titres de parier 
pation supplémentaire. dont F 08 
million provenant de l'augmentation 
de capital de la société TRAPIL. 


B - Les moyens 
de financement 

Les moyens de financement ont été 

en 1963, comme en 1962, entièrement 

assurés par les ressources propres. 

de la Société qui ont permis de cour 

ir intégralement les Investissements 


dépenses 
d'immobilisations 


d'Esso Standard SA.F. et d'Esso REP. 


et de réduire le poste « Emprunis et 
dettes à long st moyen terme 


1. RESSOURCES PROPRES 
Ces ressources s'analysent comme 
suit 

bénétice net de l'exercice 

F 75 millions. Los commentaires qu: 
rent ci-après à la rubrique # Résultats 
de l'exercice » 


amortissements 
F 1274 millions marquant une diml- 
nution de F 4,7 millions sur l'evercice 
1942, qui provient essentiellement de 
l'application du système d'amortise- 
ments dégressits. 

produits diver 
F 628 millions résultant principale. 
ment de la vente d'immeubles, dont 
aux du siège social. 


2. EMPRUNTS ET DETTES À LONG 
ET MOYEN TERME 


La diminution de ce poste représente. 
F39,7 milions par rapport À 19, soit 


— un remboursement s'élevant à 
F 15 milions sur prêts consentis on 
1959 par un groupe de banques pour 
financer l'empansion des activités 


raffinage et pétrochimie. Ainsi, tous. 
les crédits à moyen terme obtenus. 


remboursés, certains même par anti- 
cipation. 

— le transfert dans les deites à court 
ierme d'un montant de F 23,8 millions 
représentant principalement des prêts. 
accordés pour la construction des 


péiroliors « Esso Bourgogne» et 
KEsao Alsace » venant à échéance 
on 1964 

Le coelliciont d'endettement à long 
terme par rapport au. londs propres 
se lrouve ramené de 12 2 à la in de 
l'exercice 1982 à un taux particulière 
mont bns de 6,72 à fin 1963. 


© - Le fonds de roulement 
Le fonde de roulement qui a bénéficié 
de là vente de nos immeubles a 
afoint F 144,7 milions à fin 1062 
conlie F 85,1 millions à in 1962. Dans 
ces canins le coficient de 
liquidité est passé de 1,21 au niveau 
exceptionnel de 1,31; IL en est de 
même du coefficient de trésorerie qui 
a progressé de 0,69 à 0,81. 


LES OPÉRATIONS 
COURANTES DE L'EXERCICE 


À - Actit courant 
L'accrolssement de l'actif courant de 
F 1124 millions entre 1962 et 1963 se. 
repart ainsi + 


1. VALEURS D'EXPLOITATION 
Augmentation de F 188 millons 
provenant de l'accroissement 
stocks de produits vendables, par- 
lement compensé par la réduction 
des stocks de pétrale brut et di 
stocks de matériel et de matières 
consommables en magasin. 


2. VALEURS REALISABLES A 
COURT TERME OU DISPONIBLES 


L'augmentation globale de ce poste 
par rappart à 1962 est de F 903 mi. 


lions: elle provient essentiellement de 
l'accroissement des créances sur la 
clientèle pour F 155 millons, des 
ofets à recevoir pour F 26,5 millons, 
du poste « autres déblleurs » pour 
F 37 millions, L'augmentation de ce 
dernier posts à 614 provoquée par les 
créances névs de la vente de non 
Immeubles, compensées en par 
par une diminution de nos créances. 
sur confrère 


B - Dettes à court terme 


L'accrolssoment de l'endettement à 
cour terme se monte à F 32,5 millions 
face à l'accroissement de l'actif 
courant de F 1124 millions ci-dessus 
mentionné. 

La hausse de F 823 millions se 

réparcute sur tous les postes à court 
terme à l'exception des emprunts À 
moins d'un an qui diminuent légère 
ent. La hausse est particulièrement 
neible pour la douane {F 11.9 mie 
Mons), los Impôts à payer (F 18,1 
millions), les autres créanciers (F 14 
millions) et les lets à payer LF 49 
millions). 


AUTRES OPÉRATIONS 


1. augmentation de capital 
En application de ln résolution de 
l'Assemblée Générale du 13 juin 1963 
et de ln decision du Conso d'Admi- 
istration du 2 juin 1963, le capital 
ssoclal a êté porté de F ANT millions à 
{F 395.7 milions parl'incorporation des. 
réserves suivantes 

— raserve spéciale de réévaluation 
{F 1302 milions), 
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mélèsrs, na mugmentation de 9% par 
rappor à 1982. Le coût des matières 
premènes mises en œuvre est en 
basse de 105 %, an liaison avec 
Fasgmestation de l'activité de la 
“South : par contre, leu frais de 1ab 
cation 0 d'enphoistion sont 
sandiblemans wtables d'une année 
me late 

Len fraix de dienibution et de gestion, 
DA 0 ugmensh da TA %, restent on 
Dana ae laceroissement de l'acte. 


vi de la Sosété ; toutelois, ls Ont 


d'Esso REP, passe donc de F 28 
milicns à F 233 millons, Cette 
augmentation résulte srincipalement 
de l'accroisiement dos quantités 
vendues ainsi que de l'utiln 

raffinovies 


dans lesquelles 
Esso Standard S.AF. 
possède une participation 


Société Esso de Recherches ot 
d'Exploitation Pétrolières. 
LESSO REP) 


La production de pétrole brut est 
Basé de 1 670 000 lonnes en 1982 à 
1262.000 tonnes un 1963, nait une 
srogress "8 


de vente du pétrole brut interve. 
nues en 192 ot 1993, 

Le bénéfice net après impôt atteint 
F 364 mülions aontre F 633 millions 
an 12. Ce banélice comprend 
F 602 millions représentant la lb. 
ration de la provision. pour reconsti. 
lutign de gisements à due coneur. 
rence des dépenses d'arpleration 


Standard - Kuhimann 


de V'atdre de F 02 million. 


rapport 


du commissaire 
aux comptes 


Mesdames, Messieurs, 


J'ai Fhonneur de vous rendre compte. 
pour l'serekce 1963. 

fu mandat de Commissaire aux Comptes 
ue vou aves be vou me Canet 


lon les régles 
utre un examen général 
sur divers pointe pari 

demandées m'ont 


ont 
des écritures et comptes sociaux, des sond 
euliers. Toutes les plèces justificatives et 
été fournies. Les méthodes d'évaluation sont 
précédent et les informations d'ordre comptabl 
votre Conseil d'Administration n'appellent aucune remarque particulère. 

Le Bllan et le Compte de résultats arrèlés au 31 décembre 1963 sont 
résentés sous leur forme habituelle. Il contient, capendant, de vous signaler 
les différences suivante 


Au bilan : 
Les postes « Pertes par faits de guerre — indemnités à recevoir » at « Tres de 
placement (partie non libérée) », devenus sans objel, ont été supprimès de l'as. 
Par suite de leur incorporation au caplal social, les postes de réserves : 
réualuation », « Réserve correspondant à Ia participation, 
de guerre (paris encaissée) » et « Plus-value d'apport» 
‘ont également disparu du pass. 
Au compte de résultats : 

Dans le chapitre RECETTES réapparait la rubrique « Réintégration partielle 
de la provision pour fluetuation de cours des matières premibres », mais se 
trouve supprimé le poste « Profit net sur ventes ot retraits d'éléments de l'ait 
immobilisé », 

Dans le chapitre DÉPENSES, disparaissant les portes « Augmentation de la 
provien pour ucualen de cours ds males remis = Plus À 
réinvestie», cependant qu'un poste nouveau « Perte notte sur ventes et relais 
d'éléments de l'actif immobilisé » a dt créé. 

(Ces quelques modilications, motivées notamment par un souci de clarté 
(dans la présentation du compte de résultats, n'appellent pas d'observation parti- 
ulière: il vous appartient de les approuve. 


SITUATION GÉNÉRALE 


Le rapprochement de ls valeur comptable des biens portés à l'actif du bilan 
et des dettes envers les tiers inscrites au pasaif, fait ressortir lee écarts suivants 
entre 1962 et 1983 (en millions de francs) 


62 ss 
1418 
s212 


Actif total 
Dettes envers les tiers 


Patrimoine social 


Ces chiffres se recoupent eux-mêmes comme suit 

Capital are  ss7 

Réserves, prime d'émission, fonds de renouvellement, 
ort à nouvenu, provisions et plus-values diverses 


Bénélice de l'exercice so? 
HS4 905 


L'augmentation du capital social effectuée par prélèvements sur les réserves, 
ast conforme à l'autorisation donnée à votre Conseil lors de votre Assemblée 
Gänérale extraordinaire du 13 juin 1963, Précédée d'une réduction de capital por- 
tant sur quatre actions anciennes achetées en bourse et annulées, 
tation n dté réalisée par attribution gratuite aux actionnaires de trois 
velles pour sept anciennes 

ai porté À 895.690 00 F, se trou 
ment, on 11.913.800 actions de 80 francs chacune, 


Diminutine + 
Incorporations au capital 
— Révarre spéciale de réévaluation 102 
— Réserw correspondant à la participation de l'État aux dommages 
de guurre (partie encaissé) 12 
— Réserve générale 02 
= Plus-aiue d'apport s4 
— Dotation pour renouvellement du stock indispensable 27 
87 
Reprine partielle, pour ajustement, sur le fonds de renouvellement 
s'appliquant à la provision pour fluétuation de cours des matièros 
premières » 09 
Reprise du rmpert à nouveau Higurant au bilan à fin décembre 1962 26 
Remplois de plus-values 27 
Reprise sur la provision paur risques de propre assureur. La 
TI 


Auamentations à 
Dotations à la Réserve légale, à Ia Réserve générale et au Report à 


nouveau, en conformité dela troisième résalution de votre Assemblée 
Générale ordinaire du 13 juin 1963 : a era mt 
Plus-values divarses à réinvestir, réalisées au cours de 'enercice sut 


nn Le pt 
à la suite de l'augmentation du capital social, il a 


un de ansérr dans La « Réserve énérae na pate de ne Dotation Pour 
lement du st Cr te sr 


MOUVEMENTS FINANCIERS 


Les besoins et les ressources de votre Société pour l'exercice 1963, exprimés 
‘en millions de francs, peuvent être résumés comme suit 

Besoins 

Investissements de l'enercice 

— Immobilisations 

— Autres valeurs immobilisées 

Distribution du dividende +962 

Diminution des dettes à moyen et long terme 


Autolinancoment 
— Bénéfice 1963 

— Dotations aur amortissements 

Réalisations d'immobilisations ef ajustement de provision. 


D'où un encédent de 
qui est venu sceroïtre d'un égal montant ie fonds de roulement à fin 1863 pour 


er à 144,7, ainsi qu'il apparait dans le tableau ci-après. 1 s'ensuit que le 


2) Actif circulant 
B) Dettes à court terme 


Fonds de roulement {a - b) 


Les diverses fluctuations résumées ci-dessus appellent les brefs commen- 
aires suivants : 

Les immobilisations nouvelles (82,3) concernent les Installations de raffinage, 
pétrochimie et laboratoires (50,5) le réseau de distribution et de transports inté- 
sements concernant les transports maritimes (0,8) at 


registre les fluctuations suivantes ! 
a) Augmentation des avances à la Société Civile immobilière Courbevole-Déle 
pour le financemnt de l'éditication du nouveau siège social (14.8), des prêts 
onsents à la cliente (5,8) et au personnel (3), des titres de participation (1.8), 
des créances diverses à plus d'un an (1.3), des comptes d'attente à régulariser 
{115 des bons de la Caisse Autonome de Reconstruction reçus au cours da 
l'exerelce (0,2) 

5) Diminutlon faite du transfert, dans l'actif à court terme, de bons de la Caisse 
Autonome de Reconstruction. 


La régression des « Dettes à moyen ou long terme » (08,7) se justifie ainsi + 
_ Rantaureoment d'emprunts conratés auprès du Crédit National pour le 
financement de l'expansion des activités raffinage et pétrochimie 
_ Transtent, dans les « Dettes à court terme » de divers emprunts contracté, 
en particulier, pour La construction de pétroliers et venant à échéance en 1964 


— Aceraissement des autres emprunts à plus d'un an 


Les dotations aux amortissements de l'exorcice (127,1) sont en légère dimi- 
ut (A3 sur l'exercice précédent, justifiée pa l'application normale des amor 
Hissements dégressifs, cette diminution concernant notamment les navires ainsi 
que les unités de raffinage et de pétrochimie. 


mb ne ile. ES 


Les réalisations d'immobilisations comprennent, à concurrence de 61,2 ml 
lions, le prix de cession des anciens Immeubles du siège social. 

Les « Dettes à court terme » marquent, dans leur ensemble, une forte augmen- 
tatin de 28 milons provenant d'une par de l'augmentation à concurrence de 
55.9 millons des taxes intérieures et droits de douane, des postes « Impôt sur 
sociétés », « Autres créanciers », « Effets à payer s, « Comptes de régularisation. 
passif, « Emballages consignés # et, d'autre part, dela diminution des « Emprunts. 
à meins d'un an » (14) 


ENGAGEMENTS HORS BILAN 


Les engagements donnés par votre Société s'élvent à 247.9 milians de francs, 
contre 198,7 4 fin 1962. lis s'appliquent à des cautions sn douans au titre des 
crédits d'enlèrements (155,8) et au titre de crédits de droits (14,7), à des garanties 
relatives à des effets escomptés et non échus (33,1), à diverses cautions auprès 
S'erganismes de crédit (1), aux engagements pris par votre Socldté concernant 
des charges complémentaires afférentes à la retraite du personnel (28,1), à divers 
dossiers litigieur (0.4). 

Les engagements reçus se chifirent à 2803 millions contre 241,7 en 1962. lis 
£orrespandent à concurrence de 128 À une caution raçue sur vente à crédit d'un 
des immeubles du siège social, et pour la qui 
‘en douane consenties au prolit de votre Société par des confrères, banques et 
compagnies d'assurances. 


RÉSULTATS 


tésultats de l'exercice 1963, compart 
s'anahysent comme suit, on millions de francs 


cour de 


Ventes et rocates 


Bénâtice d'anploitation avant amortiasements 

Intéréts e£ dividendes reçus moins taxes y atlérentes 

Autres produits disers et ajustements sur exercices anté- 
fauts (4,8 en 1963), défalcation faite de moins-value: 
sur Jantes et ratraits d'éléments de l'actif Immobilisé 


tation. 


et différences de change (1 on 1963) 0 
206, 

Amertinsements et dotations de l'euorcice (à déduire) 128 
Bénéfice avant impôt EE] 

Impôt aur sociétés 134 


Bénéllcs not 


Lo projet de répartition du bénéfice net de 74.93.416,2 francs qui vous est 
soumis par votre Consell d'Administration, est conforme aur dispositions sta 
utaires at légales. 

‘En conclusion, 1 résulte des sramens aurquels j'ai procédé dans le cadre 
‘ele mission que vaux m'auez confie, que le Bilan ot le Compte de résultats qui 
voue sont présentés reflètent ldélamant 1x situation de votre Société à lin 1983, 
et qu'ls pouvent recevoir voire apprabation. 

à 


Ai VEYRENC 


{Connie aut Coptes 
Aa al Geur 'Agpa Paris 


Mesdames, Messieurs, 


Votre Conseil d'Administration à porté à ma connelssance 

2) Les diverses conventions ou opérations autorisées par ui et intervenues pen 
dant la durée de l'axercice, entre votre Societé et les sociélés ayant avc la 
vôtre, des administrateurs Commune : 

2) Tous renseignements sur les opérations trallées dans ls cadre des conver 
ions antérieurement autorisées. 

Les opérations traitées dans ces conditions par Esso Standard S.A.F. avec 
les s0cHéféS ci-après, se résument ains : 
BANQUE DE PARIS ET DES PAYS-BAS 
2) Convention concernant le service d 

extraordinaire du 19 Juin 19834 

Convention relative aux. opérations matérielles de l'augmentation du capital 

Assemblée Générale extraordinaire du 13 Juin 19632 
ice des tres d'Esso Standard ; 


Assemblées Générales ordinaire et 


{Achats et cessions de matériel ; 
Ventes de divers produit 
ta 
Gestion par Me de stochage d'Ambih 
SOcitTÉ bu caourEMOUC Bury (S0EABU) 
2) Convention d'entraide 
) Opérations caurantes de fournisseur à elent et inversement (ventes et achats 
dé produits st prestations de services). 
STANDARD-AUMLMANN 
s) Convention concernant un prât à Esso Standard do 1.180000 francs marimu ; 
8) Opérations courantes de fournisseur à éllent et inversement (prastations de 
Mic ut feutniures de divers PROG) 

280 sanamenne 


certificats de transfert de TVA dont Esso REP 


aurnes sociérés 
AREA PREMONCONTROLE — ATELIERS ET CHANTIERS DE QUNERQUE ET BORDEAUX 
BANGNOLUS-EATLON — COMPAGME MTEMMATICNALE DES WAGONS-ATS — 
EOUPAGME MATE DES CHARGEUR MEUMS — ENTOTS ET MAGAaNS CÉNLRAUX 
DE FANS — MPRMENE GEONGES LANG — LMAMIE HACMETTI — NOBEL AO — 
RAALRE DE SUCRE DE SAMT-LOUS = SCA AUTONOMES — SCA MOUSTRES 
SOETÉ De FORGES ET ATEUERS BU CREUSO SOCIÉTÉ DU PIPE UM SUD EUROPEEN. 
STE CMEREMES CT D'EOMANON DE PÉTROLE « ERA + … SOCUTE 
GES MAGASINS CÉMÉRAUX DE TOULAUSE — UNION DES MANSPONTS ANS UTAS 
ON UROPÉINNE MOUSTRELE ET ANANCIRE — UMOR DE WENPUL à Ca. SA 
(Opérations courants de fournisseur à llnt et nversoment (vents 0 achats 
LÉ: oduits divers, de matériel et prestations de services, reprise de 
area de Iransen de TVA). 
: Amina autorités renoullement de conven 
Enfin votre Conseil je) 


Lion passée etre Votre Socle et Me Robert de Bi, concernant 
res de votre Soctét, 
“Telles sont les conventions dont l'avais à vous rendre compte en 
ailes 34 et 40 de la le du 26 Juilt 1667. Ella ma sont apparues Vallées à 
42 rates momaler at eue abseration de mn Par, D VOUS 
Apparlont de les approuver. 
JA. VEVRENC 
Corine 
aie 2 m0 ETES 


principales participations 


au 31 décembre 1963 


SociéTÉ ESS0 DE RECHERCHES ET D'EXPLOITATION PÉTROLIÈRES ESSO REP | 


Capital : 35 100 000 F - Participation + 88,97 % 
Activités : Recherches et exploitation de tous gisements d'hydrocarbures 
liquides ou gazeux. 


STANDARD-AUMEMANN + 


(Capital : 2380000 F + Participation : 49,96 %. 
Acthités : Fabrication de Paraflow ot de résines 


{SOCIÉTÉ ANONYME D'HABITATIONS À LOYER MODÉRÉ DE LA SEINEMARTIME 
(Capital | 414000 F - Participation : 28 
Activités : Construction de logements, 

RAFFINERIE DU mio! : 


{Capital : 15 000 000 F - Parleipation : 3,23 2. 
Activités : Exploitation de dépôts de produils pétroliers en Franc 


DÉPOTS DE PÉTROLE COTIERS à 


{Capital : 5 000 000 F - Participation : 24,20 3. 
Actiutés : Exploitation de dépôts de produits pétroliers à Dunherque, 
Cherbourg et autres ports 


SOCIÉTÉ MAVMAISE DE MANUTENTION DE PRODUITS PÉTROLIERS | 
{Capital + 1 000 000 F - Participation : 16,80 %. 
Activités : Réception de fuel pour soutoz. 
Exportation et réexpédition sur d'autres ports. 
(SOCIÉTÉ POUR LE RAMASSAGE ET LA RÉGÉMÉRATION DES HUILES USAGES + 


(Capital : 900 000 F - Participation : 16,44 %. 
Actiutés : Récupération et régénération des huiles, 


Sociéré DES TRANSPORTS PÉTROLIERS PAR PIPELINE (TRAPIL) + 


(Capital : 30 000 000 F - Participation : 8,47 3. 

Acthités ; Construction et exploitation du pipeline destiné à transporter 
les produits finis. des rafineries ‘de la Basse-Seine vers la 
région parisienne. 


SOCIÉTÉ DE MANUTENTION DE CARBURANTS AVIATION D'ORLY (5.M.€-A.0 : 
Capital : 200 000 F - Participation : 16,65 %. 
Acliités : Construction, gestion at exploitation d'un « Hydrant System » 
sut l'aérodrome d'Orly. 
(SOCIÉTÉ CIVILE IMMOBILIÈRE COURBEVOIE-DÉFENSE : 
{Capital : 4 000 000 F - Participation : 97,5%. 
Actiités : Opérations civiles immoblliéres. 


compte de résultats 
ESSO STANDARD SAF. 


VENTES ET RECETTES D'EXPLOITATION 
INTÉRÉTS ET DIVIDENDES REÇUS 


AUTRES PRODUITS 

Ajumement exercices précédents 

Béntégration paruele de la provision pour fuetuaion 
de cours des maires première 

Divers 


TOTAL DES RECETTES 


COUT DES PRODUITS VENDUS 
Matiren prières et frais de fabrication 

ane iméreures 01 douane 

Autres Lans . 
Amonissements Éd iaes 


COUT DE DISTRIBUTION ET DE GESTION 


AUTRES CHARGES 

Impôts sur ntérèts et dividendes mmçus 

Perte nee sut vents et retraits d'éléments de l'actif 
mobi à 


IMPOTS SUR LES BÉNÉFICES DE L'EXERCICE 
TOTAL DES CHARGES 


3.624 301 40421 


6095208223 


saszu6is 


3:500.792.882,01 


1.582606.209.60 
152887607817 
2499719053 
100,227808,17 


188732636609 
1988340021 
26826 0901 


1259726068 


Aooasioe 
2521110 


2025348315 


bilan au 31 décembre 1963 


ESSO STANDARD S.A.F. 


FRAIS D'ÉTABLISSEMENT: 62.242,50 


Prime de remboursement des obligations 


IMMOBILISATIONS : 627.609,844,88 


Terains, baux et concessions 
Comturtions 

Maténal at outilage 

Matériel de ransport 

Autres immobilisations 
Immobilisations en cours: 


AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES. 
2098367142 

Prèts à plus d'un an 

Tives de paricipation (paris libérée) 

Titus de participation. (pare non Hbérée) 
Bons de ls Caisse Autonome de Reconstuction 
Dépés et cautionnaments 

Créances at avances à long terme 

Compte d'attente à régulariser 


VALEURS D'EXPLOITATION: 231.514818.13 


Matériel at matières consommables en magasin 
Motbres gramières (pére brut) 

Produits finis et marchandises 

Produits en cours de Hsbmcation 


VALEURS RÉAUSABLES À COURT TERME 
OÙ DISPONIBLES : 372.028.774,24 

Cents 

Autres débiteurs 

Comptes de régularisation - Act 

Prêts à moins d'un an 

Etre à renvoi 

Chèques et autres valeurs à encaisser 

Tires de placement (partie libérés) 

Banques at Chèques Postau 

Caisse : 


total de l'actif 


Ain emcign garantit trs nager nés 247284 728.8 
Aa Eos parano tr ngsgenon ms | 220 22828381 


187,500.00 


a7a9a Tama 
195 500 189,26 
942911,93960 
289,379277,54 
60.540526,38 
5113200941 


72004562,62 
57.467.618.57 
19.800,00 
3949780,00 
925,821,02 
56,007.346,46 
19.539.843,87 


20005 705,62 
28 811.691,91 
186.691,844,08 
2020557564 


169264.802,19 
8863792688 
1525688189 
1308913259 
5282735011 

25123283 
2264 866,70 
33389 251,02 
333.001,56 


12525750 


1088487987 
114066770829 
593 743 585,98 
205.486.563,60 
3551637769 


2875672 


296 499,39 


2911.880.82 
7871150 


6224280 


3700815854 
81443460.87 
34016836262 
8389271394 
25024 148,70 
5113200811 


72008,86262 
5728886086 
1980000 
35497800 
925.921,02 
55/707.847.06 
19.639.94257 


1980670562 
25811.691.91 
155.691 84496 
3020687564 


166.442021.57 
8784081538 
15366881.89 
1309813259 
6282735911 

251232393 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES: 733.910.080,21 


Capital social. 
Frime d'émission d'actions 
Réserve légale 

Réserve générale 


REPORT À NOUVEAU 


PLUS-VALUES À RÉINVESTIR 


FONDS DE RENOUVELLEMENT: 50.812,720,00 


Doution pour renouvellement du sock indispensable 
Provsion pour fluetution de cour des matières promis 


PROVISION POUR RISQUE DE PROPRE ASSUREUR 


DETTES A MOYEN OÙ LONG TERME: 61.301 12, 
Obigstions À plus dun an 

Emprunts à plus d'un an 

Autes dettes à plus d'un an 


DETTES A COURT TERME: 459,868:185,17 


Fournisseurs 
Taxes iméieures et Douane 
Autres créanciers. 

Impôt sur les bénéfices des sociétés 
(Consignation d'emballages à ln chentèle 

(Comptes de régularisation - Past 

Obligations à moins d'un an 

Emprunts à moins d'un an 

Autres dettes à moins d'un an 5 
Eties à payer 


payer 


RÉSULTATS: BÉNÉFICE DE L'EXERCICE 


595,550.00000 
52.122900,00 
21.053000,00 
85 050.180,21 


395478726 


56 497000,50 


2507732000 
4822500000 


sara 


7,826 500,00 
13 050000,00 
22511246 


6617790812 
05.552.805 20 
S4.504361,78 
23 284 96270 
4366.50800 
37048618,28 
904 500,00 

23 000,000,00, 
29288,07 
145.007.58002 


asssare24 


72,95 


ACTIF IMMOBILISÉ OÙ À LONG TERME 


& 


ACITF CIRCULANT 


FRAIS D'ÉTABLISSEMENT: 62.242,50 


Prime de remboursement des obligations 


IMMOBILISATIONS : 770.87.179,99 


Trains, baux et concessions 
Twoux souterains et nondages 
Conauctions 

Matériel et autilage 

Matériel de transport 
Immobilisations en cours 


AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES : 173.997.156.48 


Prêts à plus d'un an 
Tires de participation (parie libérée) 

ttes de participation (parie non lérée) 
Bons de la Caisse Autonome de Recon 
Dépôts et cautionnements 

Cane et avances à long terme 
Compte «'atante à régulariser 


VALEURS D'EXPLOITATION: 230.105,776.98 
Mate! ot matières consommables en magasin 
Maries premières. (pétrole brut) 

marchandises 
cours de fabrication 


VALEURS RÉALISABLES A COURT TERME 
OÙ DISPONIBLES; 290.803.250,83 


Chiens 
Autre débiteurs 

Comptes de régularisation - Act 5 
Piéts à mains d'un an 

Eftets à rmcevoir e 
Chêques et autres valeurs à encaisser 

TTivma de placement (parte libérée) 

Banques st Chèques Postaux FA 
Case : 


total de l'actif 


Art Emvion ouai ur engagements donne. 227.881 72692 
A Em garonne are vom reque + 280 308 SE 


187,500,00 


4067417083 
124184218935 
200010.37048 
274.802 79588 
290883,201,70 

7970643058 

7622973941 


7320601820 
2007126447 

19.800.00 
3945780,00 
181.259. 
66 007 34645 
1953904387 


aS2411678 
26.106 728.60 
148328738,08 
28216 183.64 


169427.521,00 
105.821.627,90 
1525676330 
1322085712 
5282735911 
251232399 
2.264 866,70 
23778 344,92 
116382 


10884 579.87 
41423147. 
HS27ex12 
607 525 896.26 
206 258.568.07 
18873318 


7825672 


29040929 


2911 880,82 
79737844 


1109792051 


8423463183 
37.887.697,40 
7622972841 


7330601820 
19.99250778 
19.800,00 
3249780.00 
1481 250,88 
5.707 847.06 
19.53994287 


2732411678 
26 206 728.00 
148328, 738,06 
2822619864 


1665154028 
105.02416248 
1526763,30 
13290687,12 
s28273se1 
25123283 
12262469 
3377834492 
an 18352 


CAPITAUX PERMANENTS À PLUS D'UN AN 
4.013.796.425,71 


DETTES À MOINS D'UN AN 
446,022.969,48 


passif 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES: 747.249 288,30 
Résa généra 


REPORT À NOUVEAU 


PROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS 


PLUS-VALUES À RÉINVESTIR 


FONDS DE RENOUVELLEMENT: 52.522020,00 
Doustion pour renouv 


ment du oct indipensable 


PROVISION POUR RISQUE DE PAOPRE ASSUREUR 


DETTES A MOYEN OÙ LONG TERME! 53.75161246 


Emprunt à plus d'un an 


Autres dettes à pus un an 


DETTES À COURT TERME: 446,022.969,46 
Fournisseurs 

Taxes intérieures et douane à payer 
Redevance aur ls production de pétrole brut 
Autres créanciers 

Impôts sur les Bénéfices des sociétés 
Consgnation d'emballages à la chentéle 
Comptes de régularisation - Pass 
Gblgmions à moins dun an 

Emprunts à moins d'un on 

Autres dettes à mains d'un an 

Etats à payer 


RÉSULTATS: BÉNEFICE DE L'EXERCICE 


INTÉRÈTS MINORITAIRES DES TIERS DANS ESSO REP 


total du passif 


95 690.000,00 
56,188500,64 
24,170 000,00 

G18402751 
65.050 160.21 


B25278284 


48.819 800,00 


s681270082 


4 09702000 
48425.000.00 


772308 


7426 50000 
45500 000,00 
228 11246 


72085785 
106562.89220 
2032642152 
56740 19619 
23284 98270 
4.366 509,00 
47080.99874 
904 400,00 
23.000.000.00 
29 286,07 
82.703.541,53 


5044884660 


1564788510 


1.565.915 606,86 


sTeLT O0 S39113N38 530 


26195 vuc'66r 


{s31130 no) SuaIL Sa1 Su3AN3 


NOLVIDIAAV ANVAY S23TIMISSV 
SNOISIAOMS 13 1VI90S ANIOWIMAVA 


aissva 


où 


AO La 1n3w 


À déduire 


VÉFICE MET CONSOLIDE 50.448.94 


RECETTES 


VENTES ET RECETTES D'EXPLOITATION 
INTERTS ET DIVIDENDES REÇUS 

AUTRES PRODUITS 

Réintégriion partielle de la provision pour flctualion de cours 


des matières promis, 
Divers 


PROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS 
DEVENUE DISPONIBLE 


TOTAL DES RECETTES 
CHARGES 


COUT DES PRODUITS VENDUS 
Matières premières. {ris de tsication ot de production 
Tous iménaures #1 douane 

Autres 

Amorissamant 
Rodovances à l'Etat 


COUT DE DISTRIBUTION ET DE GESTION 


CHARGES D'EXPLORATION 


AUTRES CHARGES 


Impôts aur inde at dividendes requs 
Pare nain mur ventes ot retits d'éléments de Tac immobtisé 
Aurvms 


PROVISIONS EXCEPTIONNELLES 
Pronson pour econatitution de gisements 


IMPOTS SUR LES BÉNÉFICES DE L'EXERCICE 
TOTAL DES CHARGES 
BéNÉFICE TOTAL 


PART DES INTÉAÉTS MINORITAIRES DES TIERS DANS ESSO REP 


3524181 08,56 


4672538508 


sas2moie 


515.000,00 
22344403 


06.205 380,00 


3,001.664,126,13 


1426 78058325 
1.826.876.07817 
26696.51345 
113187.092.02 
1207209807 


1810351820 
19686 226,44 
26.249 607,53 


4531629123 


13.597.360,58 
1087423,30 
2557387 
4881900.00 


4878813315 


27781267 


8320 18027 


